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Le 24 janvier, à la Chambre des communes, en comité des subsides, le secré 
taire d'État aux Affaires extérieures, M. Howard C. Green, a fait un exposé cit 
affaires internationales et du rôle qu'y joue le Canada. Nous reproduisons ci-aprè3 
des extraits de son discours. 

Avant d'aller au cœur de la question, je tiens à dire que, selon moi, le monde 
est entré dans une ère nouvelle qui a été amenée, surtout par certains événements 
lourds de conséquences qui ont eu lieu ces derniers mois ou qui se produiront au 
cours des mois prochains. 11 y a, par exemple, l'adhésion de la Grande-Bretagne  
à la Communauté européenne. On ne sait pas encore si elle deviendra membre du 
Marché commun mais, quoi qu'il en soit, ce qui est intervenu entre la Grande-
Bretagne et le groupe des Six ne manquera pas d'avoir des répercussions de grande 
envergure. Ces derniers jours, la France et l'Allemagne de l'Ouest ont signé un 
traité d'amitié concernant les questions politiques et économiques et la défense. Il 
y a beaucoup d'activité en Europe actuellement et personne ne sait ce qui en 

- résultera. 
Cela m'amène à traiter d'un autre événement lourd de conséquences. A mon 

avis, le Commonwealth traverse une période de transition. J'ai eu le privilège 
d'assister à la conférence des premiers ministres, en septembre dernier. Naturelle-
ment, chacun des délégués se préoccupait vivement de l'adhésion possible de la 
Grande-Bretagne à la Communauté européenne et de l'avenir du Commonwealth. 
Qu'ils aient été favorables ou non à l'adhésion de la Grande-Bretagne, les délégués 
ont accordé beaucoup d'attention à l'avenir du Commonwealth. A mon avis, on a 
bien fait comprendre la valeur du Commonwealth à tous ceux qui assistaient à la 
conférence et sans doute aussi aux millions de citoyens des divers pays membros. 

Changements très importants 
D'autre part, notre époque pourrait être témoin de changements très impor-

tants dans le domaine du commerce un peu partout dans le monde. Il va sans dire 
que cette question était de première importance pour ce qui est des pourparlers 
entre la Grande-Bretagne et la Communauté européenne, mais elle a aussi son 
importance dans bien d'autres domaines. A ce propos, je veux rappeler la décla-
ration faite à ce sujet, par notre premier ministre lors de cette conférence. Il a 
formulé alors une proposition qui est fort bien exprimée, à mon avis, par le 
compte rendu suivant de ses observations: 

Je propose donc que la présente conférence déclare son intention d'inviter tous les 
pays membres du Commonwealth, de la CEE, de l'AELE, ainsi que les États-Unis, le Japon 
et toutes autres nations animées d'un désir semblable, à se réunir dès que possible pour 
étudier les moyens d'apporter à nos problèmes commerciaux une solution qui serait à 
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